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l'ouvrage sera lu avec plaisir et avec fruit par ceux qui voudront se rendre

compte des phases par lesquelles a passé ce pays extraordinaire.

D' Ernst Henrici. Das deutsche Togogebiet und meine Afrikareise,

1887. Leipzig (Karl Reissner), 1888, in-8°. — L'auteur de cet

ouvrage est un patriote allemand qui a fait, au mois d'août et de
septembre 1887, un voyage au pays de Togo, possession allemande dans la
Guinée septentrionale. Il eut la bonne fortune de trouver à Bagida le

représentant du commissaire du Togo, M. Grade, qui fit avec lui le

voyage dans l'intérieur du pays.
Les deux explorateurs visitèrent le Tové, le Kévé, le Lagotimé, et

poussèrent jusqu'au fleuve Dayi, affluent du Volta. Pour l'atteindre, ils
durent traverser une chaîne de montagnes assez considérable, orientée
du sud-ouest au nord-est; elle doit former l'une des premières terrasses

supportant le plateau du Soudan.
Le récit de ce voyage, écrit avec beaucoup de verve, présente un réel

intérêt. Comme la région visitée est de très faible étendue, l'auteur a pu
donner un grand nombre de détails sur la configuration du pays, ses

cours d'eau, les mœurs de ses habitants et la vie végétale et animale.
Les nègres y sont dépeints avec leur insouciance, leur goût pour les plaisirs,

la musique et la danse.

Après la narration de son voyage, M. Henrici donne une vue
d'ensemble du pays qu'il a visité, de ses ressources agricoles et de son

importance au point de vue commercial. U estime que l'attention ne

s'est pas suffisamment portée sur le pays de Togo. Le Cameroun, la

Hottentotie, la côte orientale d'Afrique, ont, en Allemagne, attiré tous
les regards, de sorte que le Togoland est demeuré presque ignoré. Or,
ce n'est pas la moins bonne des colonies allemandes. Son sol riche n'attend

qu'une culture intelligente; mais il faut avant tout défricher la

contrée et y tracer des routes. Une carte du Togoland, à grande échelle,

portant l'itinéraire du voyageur et les limites plus ou moins précises delà

région placée sous le protectorat allemand, accompagne l'ouvrage.

Supplément aux Nouvelles complémentaires.

A la dernière heure, la Gazette de Cologne nous annonce que le gouvernement

anglais a ratifié une lettre-patente constituant la Compagnie britannique de

l'Afrique orientale avec des droits analogues à ceux de l'ancienne Compagnie

anglaise des Indes. Nous y reviendrons.
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